
A I'Ai- mhlée Législative. M. N·tntel député du eîi:ap do progrès mais el 1-t encore progresser et
comté d :ren.. secné r M. S:.wyr dépti. vir e le déi-
diu cotnié do- onpton, a propose l'aadreo cn rîpon-e .. l a lai t tut ai 1.0r. Oi'fli.r pour levO opper les
au discours d j T.ôae. oo u notio Province.

Au Con-cil L gilatif M. le Dr [--R"o. ré -* mmNi
nommé membre di Conseil, avait iece tté i h ' .vpieoar
do proposer c-tto adresse, becoi.de pir l'Hn. M vers t lt i d'a' gmene cd d

*Wond:tiC-. s ::a colonisa~tioni et qu'&I eFt furiliinit décidé à
Nul douto que l'allision faite A ''agricillture ut à lai travailier an développomi t (le ':gricui ture. I a l'os-

colonisation, dans le discours dts T6rie, proi'nqutera. poil q"e o pritjot soumis par lo premiar ministre fera
tant, au Conseil Législatif qu'à l'Asa'mlse ugdû:a gands progrè4 a notre agricltur, qui a
tive, tuue discussion to.t à 'avaînt:age de ia clai.- :gri. ti un nq'vol e&r dni.î q ulquts :innées, grâce
cole, car. nots aimons à le proc amue ici, le.- hono- aux concours. à l'i't.ibliaisemoiat dos beurreries et des
raibles membres du Conseil et de l'As.om blro Législai. . Tous les c-iltivateis sont trèa Pativfaits
tive sont pour ainmsidire uinanimes :i vouloir aider. '0 ces etabli.-emonts. Tois nos cultivateurs sont
par tous les moy..ns po.sible-, au déviopp-m,.nt do rem&àlas al'multiun ; ils améliorent leur bétail, et,
la colonisa tion ainsi qu'a *oaérer le progrès :,gr!cole touai le-a aise ils augmeaiteat la prospérité do leurs
dans ses differentes exploitations, et pour oni arriver re Ce 1rorès est toriaiblo dans la partie do la
là, à favoriser d'une maièro pratqiuo l'eiseigncment lro uce où il rêtiuie; elle a emprunté A liî rive sud
agricole par nos t coles d'aag.-ica t re, les cerclese
agricoles, et les journaux d'agricutlture ces siceôs, car plis notre agriculture avancera dans

L'Hon. Y. P LaR e. que l'on sait si disposé en fa, a voie di progrès, plus notre pays deviendra proi.
veuir de la classe agricole, dont il s'honore d'étre lui- port,.
même un membre par profe>sion, a le premier doniné Noaas publiont; ici un extrait du discours do l'Ion.
le signal de ce mouvement patriotique, tel Que nlous Premier, M Roqs, que les cultivateurs apprécieront,
le verrons par l'extrait suivant que nous faisons de Fats dote. puisque, comme Commissaire du Déar-
son discours: ptemtit do l'prgrultu r, il :a pour aini dirogen mains

.lLe Gouvernement de Québee, a dit M. le Dr les desti-ées do la claus agricole.
La:Riie. convaaineu que la baise do lit prospérité d'un Voici ce qu'il dit touchant r'.igriculture dont il a la

pays repo.se sur les succès do éon agricuiltuare, noir" d'retio pour ce qui.e ocere la Province de Qu-
soumettra dLs meMCuhmeg pour favoriser sonpdiviroqu becg
ment et son a'mtlior:ntion par l'enseignement agricole
les concoure, les expositions provinciales et locales........ Je aie pnis cependant me dispenser de dire
Cette question dlait intéresser 1a' i î n fanûtr t aler l'adrielpltre; cdo m chef, de ce dépar-
législature Q loi qu'en si dise, lgriculture i fpt do tomoont, j'y dois toute mon attention. Ayant fait des
grands pioga ès, et les efforts louaibles qui ofatété dans études spàei:tlcs Pur et imp)ortant sujet,.et étant ai'-

ce sens ouat produit de boras resultaits. Nius devols i.àfir la concludsio a que l'agriculturest lui base, Ira,

rendre justice i ceux qui ont donné tarît de lerciare pierre fundinment.v le d'un pays. il m'est impossible a
de leur zèle et de leur dévoiemaait. Mais a1 semble satura pais p:conler. Le givrnement est fermoment dé.

admis quae l'ancien systèaao a fiait son temps. Si nous cidé A faire tout son po.iblu poat développer les
ne voulons î>s rester stutionflaiI'es, il nous faut des ressources abgiaoles et pour fsiro disparaître les abus.
changements et dles réformes uirgentet; les cercles; et O bsa ieut opérer taat s les améliorations d'un ;eal
les écoles d'agriculture sibistaat aine naouavelle dirc- Coup; li taila serait trop difficile, pour ne pals dire
tion, donneront, certainemernt une vive iplsitionl j impossible (;r il faut tenair compte des préj:aigési, et
notre agriculture, et il n'y ai pas i le nier: point d fec ngricaîlture il y a peutbtre puas du préjiegs qul

progrès sains éducation agricole. partout -.ailleurs. il no s fait les faire dipaaatrio gra-
& L'expérience a déjît prouivé amplement qllie les duIlemoeit. et per cela, il nous fau t chosir les moy-

cercles agriuoles stimulés par des cornférenciers com ces les plu surs Eh bien, M ssiirs, voila ce que
rétents et tvncoiiraiges. réformeront rapidement notre nois faois lrolosofls do fair'e, et qi-1qlues.is dosý
agricultre. Les écoles d'ugricailtaire former'ont les moyenis q. nous voulons omloyr ont mentionnés
conferoriciers et les conférenciers éclaireront la pope- dano le discours di trône édtration dudis colo, con-
latiouricol..........creir, expositions provinciales et locales. Il faut,

La pî'opoitior do Son Excellence de demander poir aintsi dire, infiltrer la science agricole chez les
l'augmentation des octro s destinés aux travaux de ualtivateaurp. Ce mont l. les moyDs tns généraux. Quant
coonisation sera accueillie -ominc elle lo mérite. aux accessoires, ils ne seront pais non plus négligés.
so'L'exlitration de ries terres incultes oc petit man Les celes ,gricoles ont fait beucoup de bien.

muen de bénéficier i aons'e paricult'ireet ne pet mari vous trouveez aussi des gens-ils ne sont pas
quer a'tssi de storvir du contrepoids A la dépression nombreux. Dioi merci-qui vous diront que ça ne

nointanée do l'indusio m ifturiuo et d coin vatier ai voan prend nicilonoitquosi les auditeurs
mrc. cette politi aile d'augmentation ds octroi da cro nt on savoir ltta long que lo conférencier, e

colonisation employés avec la plas stricte économie denier eivoouira poi d'eWet. Nous ne devons pas tenir
rst bien certainement la pliajuste et lia plus populaire compte do cette petite minorité; Car partout on ro-
de te zts les po itiq ............ cuait fite les lectures et les cercles agricoles pro.

L'ion. . Woad, quai a secondé l'dresse, a dit daiistit une somme de bien considérable. noe n'est pas
entre autres choses Que 'agriculture a fait beau- Pintentiondu gouvernement d forcer les doialité
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